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• • neoa» d* la H i a i i u — Vanésaber-

„ " " i ^ . S y ^ , * r t a t - • • " •**• B o o i — J«Ue'm Parus 

I" J**""?. ™'"*J- — Jalas Verstraete, • u t , Bourg — 
«I mm, Coloras - Jules Gbaeauikre, 
- Clémence l.almun, 2 as*, Bjurg. — 

82 an», Colbraa — Oabrjelle 

10 mot*. Mont. 
Françoiee Deduuwaesder 
Traoaes, 2 aua, Colbi-a. 

(i«Dveis liuébres et Obits 
r.%?, S T Î ^ - * • ' " • ' " • • «•» » « m u l e LEQRAND-
DELCROIX, qui, pu- oubli , a auraient pas reçu de 
lettre de faire part du décos de Dame Îtarie-Joeènbe 
DELCROIX décédé , à Roubaix, l . T n ? e r 7 ^ 8 8 5 d a £ 
«a 75e un i t é , administrée des Sacrement* de notae 
Mère la 3ûnte-Eghae, sont priée d* osnaidérer M pré­
sent » ™ comme en tenant lieu e t de bien reniais aaaia-
t * r > » î ^ " f * " O™»**. f » i * * » eelébrée le vendredi 6 
•oeu-aat, t 8 havres, aux Vigiles, qui seront ohantéee le 
même jour, a 5 heure., et aux Convoi e t Service Solen-
ueU, qui auront li»u le eamedi 7 dudit moi», a 9 heures 
1|2, e a *'é«ltaa «W &*ù* **puler«. 4 Bonhaia. _ L'eeeees-
blée a la maison mortuaire rue Barbieux. 
„ F " *£** "Betnnal -«nnivereûre eeca célébré «a l éguée 
Samte-Slieabsta, * Rjubaix, M lundi 9 mars 1885, à 
^^ÎSSSL' l 2 ' P8"* to " P 0 * d e l ' * m e <** ateaeieur Auguste 
ROUSSEL, elero de notaire, déoidé a Roubaix, l e 18 

1*84, t rage de 30 ans e t nn mois, administre des 
lents da notre mère la Sainte Eglise — t e s par. 

. ^ V * > • • » •»**>. « ' a i e d a u t pas reou a * lettre 
de Baba-part, sont priées da aocuàdarsa la aréaaat av4s 

" •tau 

B E L G I Q U E 
L A G B È V E D O » O R I N A G E 

La attirât ion ne s'a «wHiore guère. H M rwuilleTrrs, 
cédwat à ato fâcheuaee suggestions, s'otetineni à 
« tanto-be**. « t ieot e*teVim»*rt 4oe ««Marina t jj J 

LA îniaere dsa grévistes et «ht leurs tanli lie* est 
grande; Isa t a l u o r r e n i vent mendier dana les 
coBMMtMa Toiainea et jaaqae dans 1M faubourgs 
de Mon*. 

Mardi, T a n ooz« heures du soir, on a plue.' sur 
la seuil d'une dés fenêtres da l'habitation do chef-
porion Déicour an flaoea contenant de la poudre, 
at l'on y a mit lé tas. Heureusement, Bas de dégât. 

Hier matin, dm grovUtea «ont allas eatz M. ié 
bourgmestre da Jeniappea at loi ont damaadé da 
pourvoir à leurs besoins. M. Scockart les a erg »-
gés viTemeat à reprendre la travail, leur promet­
tant dé voir dos directeurs dé charbonnages et de 
rechercher avec eux ce qui pourrait être fait dans 
l'intérêt du personnel ouvrier. 

Yera six heurea du soir, las grévistes, au nombre 
de quelques milliers, sa rétrouvaient sur la place 
de Jemmappas. M."té borrrgmBstre Ssockart a reçu 
des délcgaés; mais il n'a pu apparemment leur 
donner une) réponse satisfaisante, car, hier matin, 
ainsi que nous le disions plus h tut, la situation 
était la mdme qu'avaut-hier. 

Elisée Fauviaux comparaîtra damtin samed', 
devant lé trrbami 1 correctionnel da .Aene. Il e. s 
prévenu : 

1* D'avoir, à Quaregnen, ou ailleurs, dans l'ar­
rondissement, le 96 février 1885, dans le but de for­
cer la hausse ou la baisse des salaires, oa de por­
ter atteinte au libre exercice de l'industrie ou du 
travail, commit des violence», proféré des injures 
ou des menaces, prononcé dss défenses, des inter­
dictions ou toute proscription quelconouo eontre 
ceux qui travaillaient, et notamment contre le 
siear Pierre-Je_n Van Hesbeek ; 

2° D'avoir, à Frameriea, le 11 janvier, à Wasmes, 
. le 18 du mente mois, dans dej réunions nu lieux 
publics, méchamment imputé à Jules Colmant des 
faits précis da nature à porter atteinte à son hon­
neur et à l'exposer au mepih public, et dont la 
preuve légale n'est pas rapportée. 

(On accuse Fauviaux d'avoir dit, dans des mee­
tings, qu'il y a du sa g a la boutonnière de l'ex 
bourgmestre de Wasanee, que celui-ci a fait tirer 
sur le* ouvriers pour être décoré. Fauviaux pro­
teste, Bom devons le constater, et prétend avoir 
seulemeM dit qu'on ne décorait pas toujonrs ceux 
qui se dé.")uaient pour sauver les ouvriers en pé­
ril, mai que les décorations allaient aux g.*n.i qui 
faisaie- intervenir las Albini quand les ouvriers 
réclamaient). 

Fauviaux a pour défenseur M* Piehaèque, du 
barreau de l ions , et non M. Splingard — comme 
on l'a dit par erreur. 

D'autres ouvriers arrêtés seront également jugés 
samedi. — ( Organe de Hons. ) 

Mons, 5 mars. — Reprise partielle du travail à 
Wasmes, Pâturages, Hornu etQaaregnon. 

Le foy«r la plus intense de la gtèva est toujours 
à Cuesmes, au Flénu et â Fr.tmurios 

Les grévistes se disposent à venir sameîi pro­
chain a Mous, à deux h-ures de l'aprè» mid', faire 
«ne manifestation pour réclamer la misoen liberté 
de Fauviaux, qui doit êt-e jogé ce jour-là: 

Léopold II , ro i du Corjge. — A propos de l ' ir-
terpellMtion de M. Fiera sur les affairas du Gon^o, 
la Chronique écrit : 

« Si rinterpelUtioa avait été faits p i r quelqm 
membre obscur de la gauche ou de la droite, on 
aurait pu n'y attacher qu'une natsmaams impor­
tance. 

• Mais faite par un ministre d'Etat, 1 interpella­
tion acquiert une importance considérable, et elle 
semble signifier que l'accord est dè< à présent 
établi entre les deux côtés de la Chambre sur les 
suites à donner aux résolutions de la conférence 
de Berlin. » . _.. 

Si ce devait être, l'article 63 de la Constitution 
règle Us formalités du vota des Chambres. En 
voici le texte -. 

• Le Roi ae peut être en même temps ehef d'un 
autre Etat sans l'assentiment des deux Chambres. 

* Aucune des deux Chambres ne peut d lit érer 
aar cet objet si deux tiers au moins des memb-es 
qui la composent ne sent présents, et la résolution 
n'est adoptée qu'autant qu'elle réunit au moins 
las deux tiers de* suffrages. » 

Tournai . — Nécrologie. — L'Institut des frères 
des Ecole* chrétiennes vient de perdre Tua de ses 
membres les plus populaires et les plus aimés à 
Tournai,le cher Frère Elôazar.décédé le 25 février 
dernier, à l'âge de 82 ans, et dans la 60s année de 
vie religieuse. . 

Le* funérailles ont été célébrées a Saint-Omer 
(Pas-de-Calais) où llnatitut possède uue maison de 
retraite. 

bien, à première vue, mais il faat dira qne cette 
chemise est une chemise d'acier. Enjolivée de eet 
ornement, la balle acquiert une vitesse initiale, 
une précision et une force de pénétration extraor* 
dinairea ; elle est à la balle de plcmb sans appen­
dice ce qu'est 1* v !aux fusil à pierie au fusil perfec­
tionné d'aujourd'hui. Des expériences faites, il ré­
sulté qu'à trente pas, elle traverse des pote» ux de 
hêtre de 27 centimètres d'épaisseur, des poteaux 
de sapin de 40 centimètres, et des plaques de fer 
de trois millimètres, sans éprouver la plus légère 
altération dan* sa forme. Sur trois homme* placés 
à la file, elle en tuerait deux et blesserait le troi­
sième. Voilà une balle qui fait de l'ouvrage! • 

L e s f e m m e s au Par lement . . . de l 'Araansas 
— L Etat de l'Arkansas vient d'admettre les fem­
mes comme « secrétaires-rédactrices » à la Cham­
bre des représentants. C'est un pied dans les 
assemblées politiques. De la tabls des secrétaires-
rédacteurs anx banc • des députés la distance est 
faible. 

Daux places étaient vacantes, et il va sans dire 
que les postulantes étaient nombreuses. Chaque 
groupe, peut-être même chaque député, avait sa 
«ù aas candidates, ce qui a donné lien * une discus­
sion fort intéressante Le débat a été particuliè­
rement animé »ur les mérites de miss Annie Petti-
g.'e-ar et sur ceux do aa rivale, miss Powell . Un 
député appuie la candidature de miss Powell en 
ces termes engageants : 

« Messieurs, c'est une dos plus jolies jeuaes fem­
mes de l'Etat. Les membres en position de se ma­
rier doivent donc voter pour elle, et aussi ceux 
dent les femmes ont la santé mauvaise. Quant anx 
représentants mariés à des femmes robustes et 
vigoureuses, ils ne savent pas oe qui peut arriver 
d'au iastaat à l'antre. Un coup de sang, une atta­
que d'apoplexie vous foudroient en pleine santé, 
il eat doac également de leur intérêt de voter pour 
la jetie eandidate. > 

Un second partisan de miss Powel l arrive à la 

« Bn fait de beauté, dit-il, miss Powel ne le cède 
à personne, et si je suis jamais réduit à la triste 
•éoaissité de prendre une nouvelle femme, j'aime­
rais autant celle-ci que la meilleure de l'Etat. » 

Et pourtant miss Powell n'est pas élae. La vic­
toire est à miss Pettigrew et à une autre jeune per­
sonne, nains Jennie Siins.qui est choisie «à cause de 
son amabilité, s Aussitôt après lo vota, deux repré­
sentants «ont chargés d'aller offrir leurs bras aux 
deux misses pour les conduire auprès du speaker 
qni doit recevoir leur serment. 

On n'est pas plus régence {que les représentants 
da l'Arkansas, at voilà une belle carrier* ouverte 
aux jolies Américaines 

sencede Miellé, qui s», faisait appeler Félix. Je l'ia-
terroge et l'arrête comme prévenu d'assassinat. 
Alors sa figura s« coa<racte, ur« sueur abondante 
perle sur son front. 11 me demande la permission 
de changer de vêtements, M ' a i a permission de 
satisfaire un besoin. Je l'accompagnai à un endroit 
propice à la circonstance, et je vis qu'il voulait 
s'enfuir. 

Je le surveillai; malgré csla.il parvint à se déro-
t sr et à .a sauver. Je la suivis jusqu'à la rivière 
». .'il tourna. Puis il alla se cacher dans une cave! 

M. le président félicite le gendarme Noblet de 
r'ntslligence avec laquelle il a accompli aa mis-
don. 

Léon Doré se trouvait détenu dans la prison de 
B„r-sur Aube en même temps que Miellé. H déclare 
que ce dernier lui demandait « des petits rensei­
gnement* • sur la Noavélle-Colédeaie «t sur 
Gayonne. 

Miellé. — C'f «.t pas vrai. 
L« ti'aaeia — T'as aa menteur, Miellé. T'es un 

coupable, tu m'as vendu la mèche ! 
t)N INCIDENT 

Au moment où le président allait renvoyer l'af­
faire à demain pour la continuation des débats-
M« Léon se lève et dépose les conclusions suivac, 
tes : 

Attendu que l'accusation se fonde sur ce que le 
prétendu assassin aurait caché sa prétendue victi­
me dans la cuisine de son appartement de la rue 
de Lyon ; 

Attendu qu'il et impossible qu'il ait caché ce 
cadavre ailleurs ; 

Attendu que de l'examen des lieux résulterait 
pour les jurés la conviction qu'il e-t impossible que 
la cuisine ait servi à receler ce cadatre. 

La défense demande que la cour, les jurés, le 
ministère public, l'accusé et son d>-tenseur se 
transportent rue de Lyon, H , au second étago, 
avant l'audience du vendredi G mars. 

La cour a renvoyé à aujourd'hui vendredi, au 
début de l'audience, le prononcé de son arrêt sur 
ces conclusions. 

Préparat i f s de la Russ ie 
Londres, 6 mars. — La Times publié use dé­

pêche de Philadelphie disant que la Russie a com­
mandé à des chantiers américains trois bâtiments 
de guerre et d'autres approvisionnements de 
guerre. 

l»&0§liSIWI Bit IIlâTBIt 
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FAITS DIVERS 
L e s candidat u n i v e r s e l » — Les journaux de 

la Sarthe annoncent que.pcur demain j»udi, à l'oo-
CîSion de sa 81e annfe, M. A. Birtron, «apôtre 
de l'humanité et candidat universel à tonte* les 
élections •, convie a an banquet monstre, à L l 
F.ecbe, tous las conseillera municipaux de l'arroa-
disfementet leur* fer.iines. Inutile d'ajouter que 
M. Bsrtron pose sa candidature, ta seule sérieuse, 

Erétend il, aux élection* du 15 mars, contre MM. 
««lu-iic e t d * î»*ufbourg. 

Le flnide é lec tr ique et l«s e t é c u t i o i . * capi­
tales . — M. W. de Fonvielle a tVt samedi, à la 
salie des Capucines, une confrrenca sur ht è:latrs 
et tonnerres avec expériences et démonstration 
L'oraUor a démontré l'efficacitc do la caga *n fer 
da Faraday, peur protéger o u t r e lo fluide. 11 a 
foudroya av«o «ne machine électrique desoisetux 
qai a» p»rai**ai»nt pas s'apercevoir de re qui se 
passait autour d e u x . Mais ayaat exécuté la 
même expérience avec ane seule cage qui était en 
bois et dont la plancher était en ï ine, l'oiseau a été 
f rappv immédiatement d'un trait de feu qui lui a 
p rforé 1* coeur, et. avee U rapidité de la psns e, 
U a été ta.'. L* eonléreaoier a fait remarquer 
qu'avec an appareil de dimensions plus grande* et 
une machine da force convenable, un condamné a 
mort pourrait être exécuté -ans besoin d être at­
taché avec uaa chai ie de fer.cjmm* on le fappose. 
Leaasléeuede aupplice proposé par M. Charton 
ett doao tout à f .it pratiqua. Il aurait 1 avantage 
de ne proJuiréaaoane souffranc» sur le patieat et 
de ne pas être effrayant pour les spectateurs. « Ne 
t int il pas que la réprowien suive les criminel?, 
qui s'emparent de toa» le* progrès de la snence «t 
qu'à la dynamite, oa réponde par 1 .'l'Ctncité ? » 
Ce parole* ont été couvertes d'applaudissements. 

L a ba l le à la chemise . — Une nouvelle inven­
tion dont oa s'ooeup» parmi las gens de guerre, 
c'est la balle à la chemise qui vient d'être faite en 
AlIenT gns. Elle in«p'M 1»* r flsxlons suivantes au 
c u r j ï . n u . - . Ju SiiM . 

t Vm balle en chemite, c a n e te voit pas très 

L'HISTOIHE D E C H A R L E S X , rei de Fran­
ce, par Prosper Védrenne, auteur d'un grand 
nombre d'ouvrages. — Trois fi-rt volumes in-fi°, 
d'environ 600 pages avec six beaux portraits. 
Prix : 14 fr. brochés, 17fr. cartonnés. 

Da tous nos rois, depuis Henri IV, Charles X est 
le seul dont la vie n'ait été pabliée. Cette vie de 
Charles X n'est pas seulement l'histoire des événe­
ments politiques auxquels e** prince a pris part, 
c'est surtoutsa vie intime. J e me suis |etabli près 
do lui, dit l'auteur de cet oavrage, j'ai vécu à sas 
côtés, au milieu dé «a famille et de ses amis. Puis-
sé-je, en é levaatdé mon mieux ce monument à la 
mémoire de Charles X, contribuer à détruire les 
malentendus) atlas préjugés qai têtard'nt encore le 
retour de la France à ses gloi ieases traditions. 

S'adresser peur recevoir franco les trois volu­
mes si intéressants,^ei remarquables daas leur en­
semble, ,à M. Emile Clarisse, propriétaire, cor­
respondant pour l'eeuvre des prêtres polonais à 
Saint-Omer, eu au l u r e a a d u Journa'- de Roubaix, 
à Roubaix. 

TRIBUNAUX 
COUR D'ASSISES DE LA SEINE 

Audience du 5 mars 

L ' A F F A I R E M I E L L E 
L'audienca est ouverte à II lnure* lv--
Miellé, un p.'u plus pâle qu'hier, mais toujours 

calme, vient s'asseoir aa baac des accusés ; il 
cause tranquillement avec les gendarmes qui l'en­
tourent. 

A l'euv-rture de i'aulioae.>, M. le présiieat in­
terroge de nouveau raccu<é. 

D. Peisistsx-Tcma dana votre défende et niez-vous 
tous les t «.il* qm vous sent reprochés ? — R. Abso­
lument. 

D. Vous avez aéanm >ins entendu les témoins; 
ils sont très nets dans leur* d -positions î — R. Ils 
se trompant eu ils m», t nt. 

Oa continue à proce i ; à l'audition des témoins. 
M. BroUHrdal, docteur >n médecine, expert com­
mis par la eeer «et antauda; i< raconta l'examen 
qu'il a fait du cadavr;; le «orpa a été coupé en 
deux à la hauteur des baaeaas, la colonne verté­
brale at les os des ji.mbes put < t • scié». Un débat 
s'engage sur la cati-e - m a d« terminé la mort de 
Labou; a-t-il été oi a i g l e , et l'expert peut-il se 
pronoacer sur ce fait ? Des ecchymoses existaient-
elles au cou de Le bon î 

M. Brouardel. — !.or.«qu'un cadavre couvert 
d'ecc!iymo»es c=st mi.-< d-'n* l'eau, le sang disparaît, 
l'eau sMafi t^e dans lu cadavre par endosmose et 
les globales du sang qui p-uvent être répandues 
sur la peau disparaissent. 

M* Léon. — Avez-vous fait pessr l e c a i a v r a ? 
— J'ai deman ié à la Morgue le moyen de le faire 

on m'a ref as* ; c'est tr.ip cher. 
M* Léon. — Miellé peut à peine remuer le 

bras droit ; si une rix-j a eu lieu, il n'a pu être le 
plus fort. 

M. Brouardel. - Il suffit de donner un coup de 
poing pour étourdir un homme et la mettre dan* 
l'impossibilité de se d fendra. 

M" Léon prend des conclusions tendant à ce que 
M. Brouardel soit commis poar examiner le bras 
de Miellé, et déclarer ci co lui ci était physiquement 
capable da soutenir une lutte La cour rend un ar­
rêt dans ce sens, et après ex art e s de l'eccusé, M. 
Brouardel vient déclarer qu'il a constaté que le 
bras droit de Miellé avait 11- fracturé, mais avait 
rapris presque complètement toute sa force. 11 avait 
la force nécessaire pour étrangler Lebon. 

M. Vibert, docteur en médecine, expert commis, 
fait une déposition analogue à celle de M. Brouar­
del. « M. Lauthe, chimiste, commis pour examiner 
la chambre où le crime a été commis, a trouvé des 
traces de sang sur le parquet et sur les murs. » 

La concierge de la maison, rue da Lyon, 23, dé­
pose : « Le 28 avril, Tara six heures du soir, j'ai 
entendu des cris étouftés, des gémissements dans 
l'appartement de Miellé, j'ai dit à une vois ine; 
Mais on se tue ici ! J'ai frappé à la porte de 
Miellé; il ne m'a ouvert qu'au bout d'un certain 
temps, il paraissait tout en sueur et son col était 
d' cliiré. » 

Le mari de la concierge vient ensuite : « Je suis 
n oa'e chez Miellé avec un sergent de villa parce 
qu'on avait entendu dc>s gémissements dans sa 
chambre. Miellé nous a ouvert et nous a offert 
d'entrer ; il prétendait avoir eu une discussion de 
ménage. Nous avons refusé de pénétrer chez lui..* 

Mme F^ugel, voisine de Miellé, dépose: s Le 28 
avril, sur les dix heure* du soir, j'ai entendu des 
gémissements dans la chambre de Miellé, et la 
chute d'au corps; on appelait au secours. Effrayée, 
j'ai fait monter la concierge. Toutes deux, nous 
avens frappé chez Miellé, qui, au bout d'un car-
tain temps, a ouvertsa porte et nous a dit *• « Vcus 
faites beaucoup de bruit pour rien; j'étais en ribote 
et <e me sais battu avec un ami. Le concierge est 
monté ensuite avec un agent. > 

De nombreux témoins viennent ensuite déposer 
des faits souvent étrangers à la cause. 

M-elle leur réplique avec beaucoup d'assurance. 
Il a repense atout, e t ne recule devantsucuaargu­
ment, si invraisemblablement qu'il soit : 

Faguais, commissionnaire. - L'accusé est vonu 
me demander si je pouvais porter une malle de la 
rue de Lyon à la ru°s Jal*a C-Mur. J'ai fait deux 
course*. Miellé m'a dit que ce qu'il y gavait dan* 
la malle était fragile. Quaad l'accusé a vidé la 
malle, il m'a éloigné. 

Mme Domay, limonadière. — Quelques jours 
après la crime, l'accus'• m'a dit : « Me* mains m« 
dégoûtent, je ne puis mai'ger avec mas mains.Elles 
ont ua goût particulier. Elles sentant mauvais. J'y 
ai rais da vinaigra de Bally,ça n'empêch ? pas qu'aie 
les sentent mauvais. > Je lui ai répondu : « Mon 
pauvre gaioon, vous avez toujours des idées noi­
re*. » 

beat* Neblet, gendarme à Bar-sur-Aube — C'ait 
r u i q u i a i reçu rordr»d'arrêter Miellé, le 29 juin 
1884. J'allai seul pour cela. Je aie trouvai en pra-

DEPECHES TËLËGRAPHIttCES 
(De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

L'é lec t ion de l 'Eure 
Paris, 6 mars. — Gomma il était facile de le pré­

voir, le conseil d'Etat a rendu, hier, sur l'affaire 
des élections de l'Eure, un arrêt de non-lien à sta­
tuer, fondant cette décision sur ce que la valida» 
tien par le Sonat a rendu sans objet l'examen du 
cons9il d'Etat. Ainsi se trouve juridiquement con­
sacrée une iniquité de plus. 

Une conférence da M. Pouyer -Qaer t i er 
Paris, 6 mars. — M. Pouyer-Quertier continue 

sa campagne ea faveur de l'agrieulture. Hier, il a 
fait une conférence devant plus de L'i'? agricul­
teurs, à Pacy-sur-Eure. M. le duc de Broglie, M. 
le eomta d'Osmoy, le général Lecoin.te et le préfet 
de l'Eure y assi.-t-j.ient. M. Alais présidait la réu­
nion. En réponse à ses paroles de bienvenue, M. 
Pouyer-Quertier a remercié en déclarant qu'il fe­
rait la même conférence queprécédemirent. parce 
que le droit de 3 francs était insuffisant, n'était 
justifié par rien. 

L'orateur a ensuite développé son argumentation 
sur les impôts directs et indirects au milieu de la 
sympathie générale, sans distinction d'opinions 
politiques. Le- auditeurs de tous les partis applau­
dissaient chaleureusement, y compris le comte 
d'Osmoy, le préfet et le général Lecoiate. 

Après avoir, selon sa parole, refait la confé­
rence qu'il a déjà fait entendre avec tant de succès 
pTtout .M. Pouyer-Quertier a terminé en protes­
t a i t qu'il poursuivrait sa mission tant qu'il lui 
ri tei ait un s o u d e de vie,dut-il vi-iter chaque coin 
de la France. Des acclamations unanimes ont 
salué ces généreuses paroles. 

M. de Lesseps à l 'Académie française 
Paris, 6 mars. — La réception de M. Ferdinand 

de Lesseps aura très probablement lieu dans le* 
derniers jours du mois prochain. C'est, on lo sait, 
M. Ernest Renan qui doit lui répondre. D'aprè* 
un bruit que l'on fait circuler à ce propos dans les 
couloirs de l'Institut, et que nous ne reproduisons 
que comme échantillon de plaisanterie acadé­
mique, le discours de «JL de Letseps n'aurait p>s 
satisfait complètement ses collègues, qui, n'osaat 
lui demander des retouches trop nombreuses, au­
raient cherché parmi les amis du récipiendiaire 
un écrivain qui voulût bien se charger de les faire. 
Et finalement — voilà où la plaisanterie se des­
sine — on se serait adressé à M Ernest Renan, 
qui aurait accepté... et qui se trouverait ainsi se 
rrpondre à lui-même. 

U n e razzia d'anarchistes 
Genève, 6 mars. — Par ordre spécial du gou­

vernement îédéral, la police snisse a arrêté le 
même jour à Beriiv, à Zurich at à Saint-Gall, une 
quarantaine d'anarchistes allemands, autrichiens 
et russes, ainsi que deux Suisses accusés de corn-
plicilé avec ces étrangers. Les autorités gardent 
un silence complet sur les motifs de cette mesure : 
mais il n'y a pas de doute qu'elles n'aient en main 
la preuve de quelque dangereuse machination our­
die par ees révolutionnaires. 

Le gouvernement hésitera d'autant moins à sé­
vir que, dans le canton de Berne, qui donne le ton 
à toute la confédération, le radicalisme avancé 
vient d'être battu à plate couture à l'occasion du 
vote populaire sur le changement de la Constitu­
tion. Ajoutons que, à la nouvelle de ces arresta­
tions, une vingtaine de nihilistes russes, dont plu­
sieurs femmes, ont quitté en toute hâte le terri­
toire suisse. En effet, une enquête générale sur les 
menées révolutionnaires en Suisse vient d'être or­
donnée par le gouvernement fédéral et on peut 
s'atten ire à de nouvelles arrestations. 

U n duel amusant 

Lyon, 5 mars. — On rit beaucoup d'un duel en­
tre deux gommsax; motif, une vieille cocotte dont 
ils se disputaient les faveurs. La rencontre a eu 
lieu aa pistolet. Deux balles ont été échangées 
sans résultat et l'honneur a été déclaré satisfait ; 
mais une balle égarée a tué une vache, témoin in­
conscient du duel Une discussion s'est élevée entre 
les deux adversaires pour savoir lequel des deux 
doit payer la vache; elle n'a pas abouti. 

Troubles dans l 'Inde 

Londres, 5 mars. — Une dépêche de Calcutta 
annonce que les autorités ont été prévenues de 
l'existence d'un complot ayant pour but de faire 
sauter les ponts de cnemins de fer dans le Pusyab. 
A Amritsar on a affiché des placards séditieux si­
gnés : « Abdalla l'Arabe » ainsi conçus : 

• Nous avons conclu un accord avec la France 
qui nous aidera du côté de l'E-t; les Ru-ses s'avan­
cent de l'Ouest ; l'Etoile de la Religion brille au 
Sud 1 Rassemblons-nous donc mes frères, ceignons 
nos reins et levons l'étendard de l'Islam,pour chas­
ser les Kaflrs. » 

DERNIERE HEURE 
(De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

P a s d e n o u v e l l e s de la China 
Paris, 6 mars. — Aucune nouvelle de la Chine. 

Lé gouvernement est très inquiet. 

U n e manifestat ion m u s u l m a n * à A l g e r 
Alger, C mars. — De nombreux indigènes ont ac­

compagné lei délégués devant le palais du gou­
vernement et ont f lit uns manifestation au sujet 
du projttde réorganisation de la justice musul­
mane. 

M.Tirman a répondu que le décret ae touchait 
p i s aux principes de la religion musulmane, mais 
qu'il apporte au fonctionnement de la justice des 
iéfermes que les indigènes reconnaitroat dès 
qu'elles seront mises à l'eeuvre. 

L a ques t ion a f g h a n e 
Londres, 6 mars. — Tous les journaux s'occu-

pmt de l'Afghanistan. La Mornmg Posl assure 
que M. Staal a donné hier à M. Gladstone des as­
surances pacifiques; mais le Daily News affirma 
que lés déclarations de la Russie sont attendues 
et n'étaient pas encore arrivées hier soir. 

L e comte Herbert de B i s m a r c k à Londres 
Londres, 6 mars. — Le Daily News croit que le 

comte Herbert de Bismarck est venu avec une 
ntiision spéciale pour ré'abli.- les ; dations ami­
cales de l'Angleterre et de l'Allemagne. 

H I P P O D R O M E R O U B A I S I E N . — Dimanohe 8 
mars 1885. —«Bureaux a 7 h. 1|4. — Rideau à « h. OiO. 
Tournée artistique : M. Frédéric Achard 

Une seule représentation de C l a r a - S o l e i l , comédie 
nouvelle en 3 actei , en prose, de Hat . Edmond Gondinet 
at Pierre Sivrac. 

L e b o u t d e l ' a n d e l ' A m o u r , comédie t a un acte, 
en prose, de Théodojo Barrière. 

Prix des places des représentations du Maître de 
Forges. 

On peut dès aujourd'hui retenir ees places a l'avance, 
au bureau de location du théâtre. 

G R A N D T H E A T R E D E L I L L E . — Vendredi 6 
mars. — EUT. a 7 h. 1|2 ; rid. à 8 h . OrO. — Repré­
sentation donnée par les Sociétaires du TUéàtre-Français au 
profit de la caisse de retraite de la Société typogra­
phique. 

1 ! f a u t q u ' u n e p o r t e s o i t o u v e r t e o u f e r m é e . 
L e s C a p r i c e s d e M a r i a n n e . 
L ' E t é d e l a S a i n t - M a r t i n . 

E H â I > Q 1 1 I I à P i r i s - — Coffres-forts-
. i M l J O L H Î l i serrures.— 360, rue St-

Honoré, près la place Vendôme. — Succursale à 
Dunkerque, chez Rigaut frères, rue de l'Eglise. 

6,2If 6,21m.—10202 

W E COMMUNICATION 
L e s nombreuses personnes qui f o n t usage de la 

Lotion régénératrice du docteur Saïdi, apprendront 
a v e c p la i s i r l 'opinion d u Dr R . . , le célèbre profes­
seur : « C'est la s eu le prépara t ion , n o u s écrit i l , qu i 
so i t d igne de l 'approbat ion d u corps médica l . On p e u t 
l ' employer s a n s danger e t a v e c g r a n d succès pour e n ­
l ever les pe l l i cu le s , a n é er la c h u t e dea c h e v e u x . C'est 
l e s e u l r e m è d e contre la ca lv i t i e . 

I iappe lons a ce su je t q u e ce p r é c i e u x p r o d u i t , d o n t 
l e p r i x e s t d e 3 f r . l e flacon, s e t r o u v e : à R o u b a i x , 
chez M . D e u x , m é d e c i n - p h a r m a c i e n ; à Tourco ing , 
parfumer ie L e f e b v r e - S i x , 2 4 , G r a n d e - P l a c e . 

3 0 d , 3 f , 7 m , 1 0 a — 3 1 4 8 8 

GOMIYEACE 
E.aines 

L O N D R E S , 5 mars. 
Les transactions en laines des colonies, par contrat 

privé, ont été rarement aussi ca'mes sur notre place. 
Malgré cela, on n'obtient pas de concession pour traiter 
les petits achats de réassortiment I.'exportation a pris 
quelques centaines de balles. A l'intérieur, les fabriquai 
sont assez occupées 

Pour la deuxième série d'enchères de laines coloniales, 
qai commencera le 17 de ce mois, les arrivages actuels 
comprennent : 
Sydney 
Port-Philippe 
Vaii-Diémen 
Adélaïde 
Swan-River 
Nouvelle-Zélande 

t9 .359 balles. 
55.200 -» 

131 » 
37 503 » 

4 .804 » 
16 «24 » 

Soit d'Australie 
e t du Cap de Bonne-Espéranœ. 

173 521 balles. 
19 640 » 

Il faut déduire de ce total 
les réexpéditions probables 

193.101 balles. 

Austral ie . 
Cap deB. -E. 

2 3 000 b. 
12 .000 »> 35 000 

pour obtenir les arrivages actuels 158.161 balles . 
auxquelles s'ajouteront les cargaisons flottantes : 

Australie 96 479 b. 
Cap de Bonne.-Espérance 7 .360 » 

103 839 

Composant les arrivages pour ces enchères 262.000 balles. 
Additionnant les anciennes existences : 

Australie f2 5*) b . 
Cap de Bonne-Espérance. . 6 500 » 38.000 

On trouve un Stock approximatif de 300 000 balles. 
COUBS DU CHANGE 

A la Bourse de ce jour. du 3 mars 1885. 
Paris, courts jou«25 37 î h 3 8 25,36 h 37 

d o . troismois 25.55 . | . a 5 7 1 / 2 | i'5,52 1[2 a. 55 

B U E N O S - A Y R E S , 31 janvier. 
Arrivages depuis le commencement de la saison, eav. 

4,245,000 arr. ; dito do la quinzaine, 850,009 arr. ; 
ventes rlito820,000 arr.; stock à ce jour 215,000 arrobes. 

Les entrées ayant été régulières e t le choix étant tou­
jours très satisfaisant, les acheteurs ont continué à 
opérer largement dans tous les genres. Nous constations 
aujourd'hui une grande fermeti pour les laines moyennes, 
ainsi qu'une tendance à la hausse pour les sortes supé­
rieures. 

Voici nos cotations : laines «up. à fabrique 4 fr. 75 a 
4 fr.S5,bonnes e t belles laines du Havre 4 fr. 50 à 4fr . 65, 
bonne prima d'Anvers 4 fr. 40 a 4 fr. 15, laines moyennes 
4 fr. 25, agneaux fins,peu chardonneux 4 fr. iâ. courants, 
plus ou moins chardonneux 3 fr. 85 a 3 fr. 9&\ sans frais 
de lavage. 

l'eaux de moutons : Marché ferme. On cote : peaux 
de mataderos 3|4 laine bonne qualité k prima 29 a 32 rx, 
qualité moyenne 25 à 27 rx, peaux de Campo 3{l laine 
bonne qté 31 a 34 réaux, qualité moyenne 28 a 30 rx, qté 
inf. 22 à 21 rx. 

Prix du fret. — Pour Anvers, balles 22 fr. 50 cuira 
secs 50 fr., cuirs salés 35 fr., pour Havre C01 fr. 5 0 e t 3 0 ; 
pour Brème e t Hambourg 22 50, 46 30 Rm. respective­
ment . 

Céréales et farines 
P A R I S , v e n d r e d i 6 m a r s . 

{Dépêche t léciale) 
F a r i n e s . — 9 marques — Tendance hausse. 

|5 mare j < m. I I 5 marsi 6 m. 
Disponible. 47 25 I 47 50 lai I 48 I 4 i 50 
Avril I 47 60 I 47 M I uin | 48 50 | 49 

Marqua uorbell 48 . . 
Circuiatlo* : nulle. 

B l é s . — Tendance ferme. 
Disponible.l 21 60 I 21 75 I Mai , 22 40 I 22 50 
Avril I 22 . . | 22 . . | Juin . I 22 76 | 22 75 

S e i g l e s . — Tendanoa soutenue 
Disponible I 16 50 I 16 50 I Mai I 17 . . • 17 . . 
Avril I 16 75 | 16 75 | Juin | 17 50 

17 40 

Par cabl* de MM. SIEGFRIED GRU.NER et Ce, représentés 
tRaubaix p>rM. JwLli C'AUET. 

j e u d i 5 m a r s . (Clôture). 

Mars . . 
Avril . 
Mai . . 
J u i n . . 
Juillet 
Août . . 

Mars. . 
Avril . . 
M a i . . . 
Juin . . 

52 . / . 
51 . / . 
69 1,2 

.. ./. 

S e p t . . . 
Ootob. . 
N o v . . . 
D é o . . . . 
Janvier . 
Février 

Mari 
Avril . . 
Mai . . . 
Juin . . 
Juillet. 
Août . . . 

C H I C A G O 
. 33 1/1,Sept. . 
. 38 1/2 Octob. . 
. 42 . / . N o v . . . , 
. 42 1/4 Déo. 

. . . / . iJanvier . 
. / . |Févr ier 

f0 1 1 Sept . 95 1/2 
91 . / . ( O c t o b . 96 3/4 
92 1/2 Nov / . 
93 3/4 Déo / 

Juillet 93 3/4 Janvier 
Août . . 911/4IFévrier 

x r x t o a H K m x 
Mars . . ' 7 / . i S e p t . . . 
Avril . . 77 3/4 Octob. . 
Mai. . . 82 1,2 N o v . . . . 
Ju in . . . 84 1,4 Dec. . 
Juil let . . . / . [ Janv ier . 
Août / . IFévrier . •/-

A v o i n e 
Courant . 
Avril 
Mal-juin 

- Fermeté. 
18 . 18 25 I 
18 25 18 50 | 
18 75 

P A R I S , 5 mars 

4 de mai . . . 
Juillet-août. 

19 25 
19 50 

Poids naturel 45 à 47 ML a l'heot., 100 kil. nets ept. 

Huiles, €*raines 
ET TOCHTEA13A 

L I L L E , v e n d r e d i <J m a r s . 

O t l a a . . . . 
Huile épurée 
tEilletts e g 
Lia da pays. 
Lin étranger 
Chanvre. 
OamaUna, 

HUILKS 
l'heotelitre. 

Cours du j ' O.pr, 
60 
66 . 

Q R A ' N E S 
l'hectolitre. 

21 . 

25 . 
.'0 
18 . 
15 . 
15 . 

. 22 . . 

. 26 .'. 
. 21 50 
. 20 . . 

. 1T . . 

TOUBT. 
las 100 k'I 

18 19 

18 . . . . 
26 

22 50 24 
17 . . . . 
17 . . 18 

Halle épurée pour qoinquet, 64 a 63 fr. l ' h o t . 

H u i l e d e c o l z a Calme 
5 m. 6 mare 

Courant. 
Avril . . 
4 de mai 
4 d tru ien 

P A K I S , v e n d r e d i 6 m a r s 
(Dépêche spéciale) 

64 25 
64 50 
6 , 50 
66 59 

64 . . 
84 50 
' 5 50 
«6 75 U 

H u i l a d e l i n . Calma 
5 mars 6 mars 

54 75 
54 25 
53 
52 75 

Courant . 
A*ril. . 
4 da mai. 
4 derniers 

54 75 
54 25 
53 . 
52 75 

P A R I S , 5 mars. 
C o l z a . — Le courant du mois resta bien tenu malgré le 

chiffre élevé des marchandises en circulation ; demandé h 
64 fr., il n'a pas de vendeurs a moins de 64 25. 

Le livrable en avril est faiblement tenu. 
Avril se eède à 04 50. 
On fait du mai et juin h 65 fr. 
Les 4 mois de mal, sont offerts à 65 50 avec acheteurs 

h 65 23. 
Les 4 derniers mois se traitent à 66 50. 
Cote établie a 12 h. 1/2. 

D i s p o n i b l e . . . 64 25 64 . . | Mai-juin. . . . 65 
Courant 64 25 64 . . | 4 de mai. . . . 65 50 65 25 
A v r i l . 64 50 . . . I 4 d e r n i e r s . . . 66 50 

(Les 100 kil. nets, fûts compris, esc 1 0/0.) 

ancres 
LILLE, v e n d r e d i 6 m a r s . 

ôuo.n°: i (8edeg) 
— bl. t y » . n« 3 
— pa ln6 k n» 1 
Betteraves disp. 

3/6 fin dlsponib. 

o o n « m o a t u 

Cours du jour 

35 50 35 75 
oa. 

45 .'. 

Cours praoéd. 

35 50 
42 . 

P A R I S , v e n d r e d i 6 m a r s . 
(Dépêche spéciale) 

S u c r e i n d i g è n e . — Tendance seutenue. 
5 mars 6 mars C . de clôture. 

8S"dispon . | 36 25 36 50 | 36 50 . . . . | 36 25 36 50 
S u c r e s b l a n c s . — Tendanoa ferme. 

Courant . . 
Avril 
Mai 
Juin 
R a f f i n é s 

43 . 
43 25 
43 50 
43 75 

99 . . 100 

42 fO 
43 10 
43 50 
43 60 
.. 100 

42 75 
43 
43 30 
43 50 

99 . 103 

A \ \ i : i t s . v e n d r e d i 6 m a r s . 
{Dépêche spéciale) 

en entrepôt). - Baisse. 
5 mars 6 mars. 

88 degrés n» 12/.'0 d isp . l 30 . 7/8 . . . . I 30 1/4 
- Avr i l . . . 31 . . 3/8 . . . . 30 3/4 . . . . 

_ P A R I S , 5 mars. 
B r u t s . — La baisse qui se manifestait hier soir en 

Bourse, fait aujourd'hui de nouveaux progrès. 
Nous estons à deux heures pour sucre blano numéro 8 

Paris : 
C o u r a n t . . . . . «2 75 42 50 j 4 de mai . 43 50 . . . . 
Avril 43 . . 42 75 Sucre b l a n c 41 50 . . 
4 de mars. . . 43 . . | Sucre r o u x . . 36 50 

Circulation : 19.900 s. contre 15 800 hier. 

P A R I S , 5 mars. 
R a f f i n é s . — Les prix restent tenus de M 50 à 69 50 

les 169 kil. suivant marques, mais la tendance parait 
moins ferme. 

La demande est toujours très calma pour l'intérieur, 
et presque nulle pour l'exportation. 

Cours pour l'exportation, franco sur wagon ou sur ba-
t iau, pour pains premier choix, suivant marques, aux 

Habillage eu papier 1 0/0 42 25 k 44 25 
• » 2 1/2 42 . 44 

•> 4 0/0 41 50 43 50 
Sucres cassés, an morceaux réguliers, an caisse de 50 kil 
franco d'emballage 100 kil. 10'3 5 U k l 0 8 50 
Sucres cassés Boutry en boites de 1 kU. net, franco d'em­

ballage, 100 kil 109 50 
Poudre Boutry, bettes de 1 kil. . . . 101 50 
Foudre Boutry, boites de 500 g r . . . 192 . . . . . . 

Morceaux irrégvtitre. . . en sacs 
Menus déchets » 
Sucres en poudre • 
Glace e t semoule e 

Sucres eristaU. extra acq. . 
— pulvérisé . . » 

.97 50 

.95 50 

.95 51 
100 50 
.91 50 
96 . . 

.98 50 
.96 50 

101 50 
.95 . . 
95 60 

Alcools L i L L E , v e n d r e d i 6 m a r s . 
Gtiin» disponibl ». . 43 60 

P A R I S , v e n d r e d i 6 m a r s 
(Dépêche spéciale) 

S p i r i t u e u x . — Tendance calme. 

Courant i 
Avril 
4 de m a i . . . [ 
4 derniers . . 1 

5 mars 6 mare 
47 . 
47 25 
47 50 
47 5 ) 

46 75 
47 . . 
47 25 
47 50 

Stocks : 16,425. 

3. de clôture 
4 6 75 
47 . 
47 25 
47 50 

P A R I S , 5 mars. 
Le marché est ferme à la reprise des affaires. 
Le oourant du mois trouve acheteurs k 47 fr. 
Le livrable en avril es t demandé k 47 fr. e t tenu k 

47 25. 
Les 4 mois de mai et les 4 derniers mois ont acheteurs 

k 47 25, sans vendeurs au-dessous do -47 50. 
Le stock reste au même chiffre. 
Cote établie k 12 h. 3/4 : 

Courant 47 ] 4 derniers. . . 47 25 47 50 
Avril . . . 47 47 25 
4 de mai 47 25 . . | 

Circulation : Pipes, . . contre . . . hier-
Stock : :e,425 oontre 18,725 an 1884. 

Cafés 
LE H A V R E , v e n d r e d i 6 m a r s . 

(Dépêche spéciale) 
6 m. 
11 h. 

Mars. 
Avril 
M a i . . 
Juin.. 
Juillet 
Août 

5 m. 
11 h. 
48 50 
48 75 
49 25 
49 75 
50 . . 
6 ) 25 

5 m. 
1 h. 

48 50 
4S 75 
49 25 
49 75 
59 
50 25 

8 m. 
11 h. 
18 75 
«3 25 
49 75 
50 
50 50 
50 75 

Sept . 
Octob 
Nov . 
Dec . . 
Janv . 
Fév . 

5 m. 
11 h. 

50 Z5 
51 . 
61 50 
51 . . 

5 m. 
4 h. 

69 75 
51 . 
51 50 
52 . . 

Par câble de M. SIEGFRIED GRUNER, Tice-presideot 
du Cotfee-Exchange. 

N E W - Y O R K , j e u d i 5 m a r s . (Clôture) 
Mars . . 
A v r i l . . 
Mai . . . 
Juin. . 

7.15 
7 .25 
7.35 
7 50 

Juil let . . . 
Août 
Ssptemb. . 
Ootobre . 

7 60 
7 70 
7 .81 
7 85 

Novemb. 
Décemb 
Janvier . . 
Février ., 

A M i : i t S , v e n d r e d i 6 m a r s . 
(Dépêche spéciale) 

Soutenu. Sans affaires. 

Cotons 
LE H A V R E , v e n d r e d i 6 m a r s . 

(Dépêche spéciale) 
G m. 
11 h. 
74 75 
74 75 
78 . 
72 25 

amuniques par M. Bulteau-Grymonprej. 

L E H A V R E , e m a r s . 
400 balles. Marohé soutenu. 

Mars. 
Avril. 
M a i . . 
Juin . 
Juillet 
Août. 

5 m. 
11 h. 
71 50 
72 
72 50 
73 
7J 62 
74 25 

5 m. 
4 h 
71 50 
72 . . 
72 50 
73 . 
73 62 
74 25 

6 m. 
11 h. 

71 50 
72 . . 
72 50 
73 . 
73 62 
74 25 

• 

Sept . 
P c t o b 
Wov . 
Dée . 
Janv . 

(Fév . . 

5 m. 
11 h. 
74 75 
74 75 
73 . 
72 25 

5 m. 
4 h. 

74 75 
74 75 
73 
72 25 

Ventes : 7 000 balles. 
L I V E R P O O L , 6 m a r s . 

Marché inchangé. 

M - W - Y O R K , 5 m a r s . 
Mldaling Upland, 11 3 8 Inchangé. 
MiddUngaméricain : k New-Orléans, 10 1/2, Savannab, 

10 7,8. 

Par cible de M. SIEGFRIED GRUNER, président 
du Cotton-Ëxcnange. 

N E W - Y O R K , j e u d i 5 m a r s . ( C l ô t u r e ) 
Tentas : 48,000 balles. Marché lourd. 

Recettes : 10,000 balles, oontre 8,000 en 1884, e t 14,000 
en 1883. 
Total de U semaine: 47,000 balles, oontre 53,000 en 1884 
e t 101,000 an 1883. 
Mare . 
Avril . 
Mai . . . 
Juin . . 

. . 11.33 

. . 11 35 

. . 11.47 

. . 11.57 

Jui l le t . . 
A o û t . . 
Sept 
Octob . 

. t l 65 
. 11 72 
. 11 .29 
. 10.80 

Novembre. 10.65 
Décembre. 10.65 
Janvier 
Février 

Houblons 
P A R I S , 4 mars. 

Nous n'avons pas d'amélioration k signaler dans la po­
sition des coure. Les offres continuent k être considéra­
bles ; les prix sont les mêmes qu'il y a huit jours aveo 
une légère tsadance k la baisse. Nous croyons cependant 
être arrivés k la plus bc u » limite de la baisse e t aveo un 
tempe favorable k la consommation une reprise sst inévi­
table. 

Nuremberg : Pendant le oourant de la semi ; ne lea af­
fût es ont é. j assez animées. Il s'e t vendu plusieurs gros 
lots pour l'exportation. Depuis la début de la campagne 
jasqn'k ce jour, il s'est vendu 124,000 balles da houblon. 
Ce chiffre déprsse de boauciup la quantité de houblon 
vendue Us années précédentes dans un même lapa de 
temps. 

Wurtemberg : Les affaires sont assez animées. Il y a 
beaucoup d o f t . ' i en qualités secondaire* ; on oote 50 k 80 
m salon couleur e t qualité. 

Bourgogne : Les cultivateurs continuent k se débar­
rasser de leurs marchaiidisee ; il s'est fait quelques affai­
res de 70 k 75 fr. les 50 kil. 

Pétroles 
A X V E R S , v e n d r e d i 6 m a r s . 

(Dépêche spéciale) 
Tous lea prix s'entendent an francs par 100 kilos. 

(Oote offlcielle). — Ferme 

Dispon. 
M a r s . . 
Avril . 

5 mare 
18 . . ./ 
17 . 3 4 
1 7 . . 3/4 

6 mars i 
18 . . . / . 
17 . . 3/4 
17 .. 7/» U 

M û 
4 dern 

18 

. .. ./. 

6 marS 
1 8 . . . / . 
1» 1/4 .. .. /. 

Par câble de MM. SIEGFRIED GRUNER etCo. 

N E W - Y O R K , j e u d i 5 m a r s . 
Pipelines 79 1/2 . . . / . 

P A R I S , 6 mare. 
Mêmes prix. 
Cours aux 100 kilos. — Disp 49 . . k 50 . — Livrable 

49 . . k 50 . . — Essence de 700 k 710», disp. 55 a 
56 . . —Idem livrable, 55 . k 5S . . — On cote au détail, 
k l'heot. : Pétrole raffiné, disponible 40 . k •. Livrable 
40 . . k . . . . 

Lucuiaa prisa k Paria au k Rouen. 
Disponible. 41 
Livrable 41 
Essence lavée disponible 39 

livrable 39 

H A M B O U R G , 5 mars 
Marohé fûble ; disp. 7,30 Bat ; aout-déc. 7,60 Bta. 

B R È M E , 5 mars 
Marché calme ; dispon., 7,10 Rm ; sur août-déo. 7,70. 

H A M B O U R G , 4 mars. 
R a f f i n é . — Calme; disp. 7 15 Rm pap., . . . Rm. 

arg , sur mars 7 35 Rm pap. . . . Rm arg , Rm pap. . . . 
août-déc. 7.30, Rm pap 

B R È M E , 4 mars 
R a f f i n é . —Marché calme; disponible, 7.20 Rm, sur 

avril 7 30 Rm, sur m û 7 40 Rm, juin 7 45 Rm : août-
déo. 7 75 Rm. 

Saindoux 
A N V E R S , v e n d r e d i O m a r s 

(Dépêche spéciale) 
Marque Wilcox. Ferme. 

5 mars 6 mars 
Marque Wilcox disponl 90 . . 1/2 . . . . | 90 . . 3/4 . . . . 

— Mars. 90 . . 1/2 . . . . «0 . . 3/4 . . . 
— Avril | 91 . . / . . . . | a i . . 1/4 . . . . 

Par câble de MM. SIEGFRIED ORU.VER et C». 

Mare. 
Avri l . 
M û . . 
Juin . . 
Juillet 
Août . 

j e u d i 5 m a r s . ( C l ô t u r e ) . 

N E W - Y O R K C H I C A G O 
7.20 S e p t . . 7 57 
7 . 2 5 | O o t o b . 7 62 
7 30 [Nov 
7.37 Déo 
7 45 J Janvier . . . . 
7.52 1 Février . . . 

M»rs . . 6 87 
Avr i l . . 6 .92 
M û . . 7 . . . 
Juin . . 7 .07 
Juillet 7 15 
A o û t . . 7 22 

S e p t . . 7 . Î7 
Octob. 7 32 
Nov 
Déo. . . 
Janvier . . . 
Février . . 

L E H A V R E , 5 mars. 
Marché baisse. Ventes . . . tàereons; e a oote djapoa. e t 

oourant fr. 4o 25 ; sur avril fr. 46 50, sur mai 46 75, sur 
juin fr. 47 -, sur juillet fr. 47 . . ; sur août fr. 47 S0, 

sur s e p t , fr. 47 50, les 50 kil. 

B R È M E , 4 mars 
Wiloex disp. 33 ./. pf.; sur avril-mai 88 / . pf. 

&nifs 
Cours de Paris 

Déplace 75 . 
En branch.prov. f»5 Sf 
Dans Paris 114 . . 
Plata, bœuf sal. s; . . 
Plata mouton 
N.-York,Pr.Cïty Xi .. 
U. Western,cf a Si) . . 
Oléo-margarine. lâ5 . . 
Suif pr. eu tourt. .83 . . 
— 1er jus.lOO kil Si . . 
Stéarine sanon. [m . . 
Id disti l lai ire 135 . . 
Oléine aapi.uiric. 61 . . 
id. distillation.. 51» . . 
Glycérine br. ï&> 44 30 i» .. 

Id. brute 30o C5 . . . . . 

Id. à l'abriq 
Id. de palmiste. 86 . 
Bougies 500 g., hors Paris, 

Ire qualité 
Id. Id. hors Paris, Seqaal. 
Chandelles PPO gr. hors 

Paris, 100 k 
td. perfectionnées . . . 

Sur la bougie droit* en sus, soit . . o. par paquet. 

'.31 5 

6t .. 

P A R I S , 5 mars. 
aux 100 kilos. 

Huile de palme. 
a bord au Havre 
c. f. et asa 74 . . Jl 

Id. de coco Cey-
lan, c. Paris. . Si .. 8i 

Id. Id. Cochin. 8) . . 9* 
Id.d'arachideeit l j Id. 117 

a? 

Slétallnrgie 
G L A S G O W , 4 mare. 

Le marché a débu'. ' faible et plutôt en baisée, un bon 
d u r a n t d'affaires a OM effectué de 41s. t'd. k 41s. £d. 
comptant et de 41s. 1 d. k 41s. 8 l p i. k 1 mois. 

La Bourse de l'après-midi clôture finalement k 41s. 
6 lj2d. comptant vendeurs. 

MERCURIALES DIVERSES 
L A V I L L E T T E , 5 mars. 

Espèces 

Bœufs 
V a c h e s . . . . 
Taureaux.. 
Veaux 
Moutons . . 
Porcs 

Amen. 

2"S3 
502 
138 

1425 
17068 
3795 

Vend. 

19'2 
4J3 
131 

1107 
14913 

3795 

Prix an kile 

l r e q . 
1 62 
1 54 
1 44 
2 04 
1 90 
1 « 

2 « q -
1 48 
1 32 
1 SI 
1 84 
1 70 
1 38 

«• «• 
1 18 
1 16 
1 18 
1 64 
1 50 
1 32 

Prix extr . 

1 0 3 k l 66 
8 

1 48 1 M 
l N 
l 40 
t M 

2 24 
1 94 
1 46 

A R R A S , 4 mare. 
». v. p. moyen p. et d. prix. 

270 Blé froment 15 90 17 . . a 15 50 
271 Blé de fermage. . . 14 62 15 25 k 1 4 . . 
2T0 BWméteil 13 06 13 75 k 1 2 . . 

Blé de semences k • . . 
36 Seigle 1 1 0 6 11 75 k 10 25 

836 Escourgeons 10 97 12 25 k 9 . . 
618 Avoines 7 34 8 50 k 6 Ï5 

80 Avoines semences. 9 56 10 50 k 9 . 
2381 

enAxaun aaaaaaWaaaa» a i tCTUa 
227 «Killettes 30 01 31 . . k 26 . . 

. . Colxa k . . . 
Lia m . . . 

3 CameUae 15 . . 15 . . k 15 , . 
Pommas de terra . . . k . 

52 Fèves 1 3 . 14 59 k 12 . . 
262 

BJCArrroLATio» 
Oereûei 2381 
Graines, pommea d» terra at autres . 262 

Tekû général 2643 heet 

BOURSE DE PARIS da vendredi 6 mars 
(Par dèpêch* télégraphique) 

Préoéd. 
clôture V A L E U R S Coure Cours Coure 

d'ouv. do 2 h. deoUM. 

«3 30 
82 85 

109 60 
341 25 

97 40 
18 27 

62 ./ 

1357 50 
2<8 75 
8C0 . . 
555 . 
477 50 

K 6 5 . . 

e66 25 
1365 . 

630 . 
308 . . 
315 . 

2055 . . 
61.3 75 
473 75 
170 
814 37 

F o n d s d ' E t a t 
3 0/0 amortissable 
3 0/0 
4 1/2 nouveau 
Egyptienne 
Italien 
Turc 
Extérieur 

V a l e u r * d e C r é d i t 
Banque de F r a n c e . . . . 
Foncier 
Mobilier français 
Banque do Paria 
Crédit Lyonnais . . . 
Société G é n é r a l e . . . . ! 

C h e m i n a d e f e r 
Lyon Actions 
Nord » 
Ouest • 
O r l é a n s . . . . » 
Autrichiens. a 
Lombards . . « 
Saiagoaaa.. . » 

V a l e u r s d i v e r s e s 
Comp parisienne du gai 
Sues 
Banque ottomane 
Banque J. R. P. Timbale 
Mobilier e spagno l . . 
Rio-Tinto 

S3 35 
81 90 

109 66 
342 50 

S»7 6J 
18 25 

639 
300 
395 

83 25 
81 05 
109 62 
342 .. 
S7 45 
18 25 

60 15,8 

1362 
292 50 
802 50 
658 75 
477 50 

1Ï65 
1665 
867 50 
1365 .. 
631 .. 
300 
395 .. 

83 27 
81 82 
169 65 
340 .. 
97 45 
18 20 

61 76/ 

2065 .. 2057 .. 
615 . 613 75 
476 25 475 .. 

175 . . 
i 315 . . 

801 25 
556 15 
477 50 

1861 25 

*87Ô '.'. 
1385 . . 
631 15 
SOI 85 
830 . , 

2US2 50 
«10 . . 
473 75 
171 25 
311 25 

C O U R S O E C L O T U R E A U C O M P T A N T 
Du 6 mort 1885. 

précédant V A L B O B 8 

81 65 
83 10 

107 . . 
109 50 

3 0/0 
3 0/0 
4 1/1 0/0 
4 1/2 0/0 188» 

d" lea* 

81 79 
88 15 

107 
109 45 

L e d irec teur-garant : A L F U B R K B O U X 

B o u f c a i x . — I m p . A L F R E D K J S B O U X , r u * N e u v e ! 17~ 
(Maison i L i l l e . ) 

csla.il
assi.-t-j.ient

